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Avant de quitter la politique, Fathi Derder sort un livre où il croque avec humour la faune parlementaire

e ne s 's pas un politicien du tout»

PHILIPPE CASTELLA

Publication » Après huit ans au
Conseil national, Fathi Derder tirera sa
révérence cet automne. Le libéral-radi-
cal vaudois célèbre ce départ en pu-
bliant un livre caustique, Les petits se-
crets du palais, ou La politique suisse pour
apprentis démocrates (Ed. Slatkine). Il y
croque les petits travers du parlement
et de toute la faune qui gravite autour.
Il s'attarde sur des débats qui l'ont fait
sourire, tels que ceux sur les fientes de
cygnes ou le célibat du lapin. Un ou-
vrage plein d'humour qui s'inscrit dans
la foulée des chroniques que ce journa-
liste de formation a tenues dans Le
Matin, puis dans Le Temps. Interview.

Sur 200 pages, vous critiquez avec
beaucoup d'humour la faune parlemen-
taire. Pourtant votre ouvrage se termine
sur une déclaration d'amour à notre sys-
tème politique. N'est-ce pas paradoxal?
Fathi Derder: L'ensemble du livre est
traité sous l'angle de l'humeur. C'est
un choix éditorial. Je mets le doigt sur
les petits travers, mais avec beaucoup
de tendresse. J'ai beaucoup d'admira-
tion pour le système politique suisse
qui marche remarquablement bien,
mais qu'il faut préserver des coups de
boutoir auxquels il est soumis par les
poussées de populisme,( beaucoup à
droite et un peu à gauche.

Voui reprochez tout de même au parle-

Le conseiller
national Fathi
Derder, qui
se considère
comme
«journaliste
avant tout»,
s'apprête
à quitter
la Coupole.
Keystone-
archives

ment son immobilisme en matière d'in-
novation et de révolution numérique...
Ce n'est pas une question de fonction-
nement du parlement, c'est une ques-
tion de manque d'intérêt des élus pour
une cause qui n'est électoralement pas
porteuse du tout.

En huit ans, avez-vous eu l'impression
d'avoir pu faire bouger le curseur dans
ces deux domaines qui sont vos dadas?
Ce ne sont pas mes dadas, mais des élé-
ments essentiels pour notre pays. Et je
suis content de l'évolution qu'il y a eue
dans ces domaines. Quand je suis arri-
vé, on en était au degré zéro. Et très
franchement, le ministre de l'Econo-
mie à ce moment-là, Johann Schnei-
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der-Ammann, ainsi que d'autres, a
montré beaucoup de sensibilité pour
cette thématique. Ensemble, on a pu
bien avancer.

y a beaucoup de tendresse dans vos
critiques, sauf lorsque vous vous en
prenez à Christoph %cher et à ses héri-
tiers, Magdalena MartuUo et Roger Kôp-
pel. Eux ne vous font pas rire du tout?
Non, pas du tout effectivement. C'est
vraiment une source d'inquiétude
pour moi de voir que le premier parti de
Suisse n'a qu'un seul objectif, c'est de
casser les institutions. Au nom du pa-
triotisme, ils sont en train de s'attaquer
à ce qui fait la force du pays. Ils sont
systématiquement de mauvaise hu-
meur et je me demande pourquoi ils
cherchent à siéger dans une institution
qu'ils méprisent au plus haut point.

L'UDC constitue-t-elle une menace pour
notre système politique?
Oui, clairement. La force de notre sys-
tème, c'est la capacité à se mettre autour
d'une table pour chercher un consensus.

Ce n'est pas du tout un objectif à l'UDC.
Ses élus n'ont qu'une intention, c'est

«L'UDC n'a qu'un
seul objectif,
c'est de casser
les institutions»

Fathi Derder
d'aboyer leurs dogmes puis s'en aller en
claquant la porte si tout le monde n'est
pas d'accord avec eux. Au populisme de
droite qui a émergé dans les années
1990 a répondu un populisme de gauche
qui n'est pas très constructif non plus,
même si le PS cherche encore de vraies
solutions de consensus.

Christian Levrat a dit sur Twitter qu'il
trouve votre livre «féroce et drôle»,
mais il vous reproche d'avoir siégé
«plus en éthologue qu'en politique».
Ne frappe-t-il pas juste?
Il m'a dit qu'il avait ri toute la nuit après
avoir lu mon livre et c'est très sympa de
sa part. Pour le reste, je l'ai toujours dit

moi-même: je n'ai jamais été un politi-
cien de carrière. Je ne suis pas un poli-
ticien du tout en fait, juste un citoyen
très engagé. Je suis journaliste avant
tout et j'ai écrit un ouvrage d'observa-
tion et de reportage, pas un livre d'en-
gagement politique. Mais je me suis
énormément engagé sur les thèmes qui
sont les miens, à savoir la formation, la
recherche, l'innovation, la science et le
transfert de technologies. L'un n'exclut
pas l'autre.

A quoi ressemblera votre vie après
la politique?
Elle est en construction, mais je n'ai
pas envie de bâcler la fin de mon man-
dat. J'ai lancé plusieurs projets qui me
tiennent à coeur. Je verrai lesquels je
prendrai à bras-le-corps en décembre.
Il devrait y avoir au moins une part
d'engagement médiatique. Mais j'ai
envie d'explorer d'autres pistes comme
le soutien à la création d'entreprises
basées sur les résultats de recherches
de nos hautes écoles. »

Extraits savoureux au hasard des pages
Sur la faune parlementaire: «Le Pa-
lais fédéral est une jungle dominée
par quatre espèces: les élus, les fonc-
tionnaires, les journalistes et les lob-
byistes. Dans les couloirs du Palais,
ce petit monde se fréquente intensé-
ment, se parle beaucoup, et s'écoute
un peu. Ou pas. On se tutoie, on boit
des verres, on s'embrasse. Et plus, si
entente. Parfois même sans entente.
On s'aime, on s'envie, on se jalouse,
on se méprise. Bref, c'est un vaude-
ville en vase clos, à huis clos.»

Sur les priorités politiques: «En
2016, le Parlement fédéral a d'autres

priorités que le numérique. L'asile,
l'armée, l'agriculture, les assu-
rances, les animaux... bref, tout ce
qui commence par «a». Exemple:
deux semaines plus tard, nous trai-
tons de fiente de cygne. Nous
sommes donc au chapitre animaux.
Avec cette question centrale: est-elle
caustique?»

Sur le lobbying: «A quelques jours du
débat sur les jeux d'argent, l'Oscar
du lobby le plus polluant revient aux
loteries et casinos. Ou, pour être pré-
cis, à ceux qui en profitent. Artistes,
sportifs ou autres gentils lobbies.

Ainsi, la Chaîne du bonheur nous
écrit tout le bien qu'elle pense des
jeux d'argent. Un collègue caustique
résume: les humanitaires vivent aux
crochets du poivrot qui claque sa
rente AI au Tactilo.»

A propos de l'UDC: «Sous le poids du
populisme, notre subtile démocratie
directe risque de rompre. Le rouleau
compresseur, le dénigrement, et le
refus de dialogue prennent le pas sur
le consensus, le dialogue, la préci-
sion. Le génie suisse prend l'eau, sous
les coups répétés du parti de la suis-
situde.» » PHC


